
« DILOME crève le mauvais œil,
En roue libre la vie m’écœure,
Jusqu’à que se remplisse le portefeuille,
 

J’en ai vu des gens heureux,
Mais de ceux qui la vie effraie,
À ceux qui répondent le baveux j’ai dit que je serais sereine,
 

Faut d’l’illégale dans la banlieue une taffe qui rapporte des sommes,
J’en rêve depuis que je suis morveuse,
Dilome veut faire trembler le sol,
 

J’aime la vie qu’elle est dangereuse, 
Un jour tu te lèves tu remet tous à la trap,
Mon dieu oui je suis amoureuse,
Amoureuse de ce qui n’est pas stable,
 

J’aime le carnage et les challenges,
Un court métrage j’ai la dégaine,
Et oui c’est parmi mes temps de rage que j’ai compris que je ne serai plus la même,
 

Alimentée par le sillage,
Marseille je l’ai pas mise à l’écart,
Y’a vraiment tout qui prend de l’âge,
Mais pas la prime du smicard,
 

J’ai besoin de vivre faut que je décale,
A la dérive j’fais fumer le crâne,
Persuader d’un avenir meilleure les miens font brûler le seylophane,
 

Je sais que Dilome c’est prometteur,
Que toutes mes pages seront les leurs,
Un peu d’iode dans les ténèbres,
Je remplasse tous tes frais bancaires,
 

Tu sais bien que je maîtrise la recette,
Que je n’ai pas peur du lendemain,
Sur mon coeur t’a appuyé reset,
impossible de retrouver le chemin,
 

Faut pas que je m’écarte de mon but,
Si proche de la lucarne je refuse tous les vus,
Je passe des heures à taffer au stud pour au final me reperdre dans ma rue,
 

Personne né nul faut juste être a l’affût ,
Je sais que c’est rude quand t’as de la racune,
L’histoire vaut vraiment d’être vécu,
Quelques années plus tard j’serai débordé de thune,
 

Fois 2 
 

Faut juste le temps que je m’adapte,
Quelques taffe tirée sur le pétard,
Dès que je l’ouvre je raffale,
L’inspi viens de derrière mon tiersqua,
J’suis posée dans ma megane faut pas que je dérange Mama,
Peu importe qui j’affronte je reccup toujours la médaille,
 



Dans les flammes je me suis construiste,
C’est sûr de la trap que je finis parfois je parfait insensible mais tkt qu’au je bouillis 
 

Comment j’ai fais ? Comment je l’ai dis ? 
J’ai le sang chaud 
Tu me connais 
 

J’ai pris les clés je suis partis sans même me retourner 
 

Personne né nul faut juste être a l’affût ,
Je sais que c’est rude quand t’as de la racune,
L’histoire vaut vraiment d’être vécu,
Quelques années plus tard j’serai débordé de thune »


